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Résumé : Une population de Coenagrion caerulescens a été identifiée à 
l'ouest du département du Tarn. Plusieurs recensements effectués 
permettent de considérer cette population comme l'une des plus importantes 
de France et sans doute d'Europe. Sa présence a été signalée aux organismes 
d'Etat en charge de la protection de la biodiversité ainsi qu'à la municipalité 
concernée afin de garantir sa préservation. 
 

Observation of a great population of Coenagrion caerulescens 
(Foscolombe, 1838) in the Tarn department. 
Abstract: A population of Coenagrion caerulescens has been discovered in 
the western part of the Tarn Department in southern France which is, 
according to available information, one of the largest in France and 
probably in Europe. The presence of this species has been reported to 
national and local authorities to ensure its conservation despite the lack of 
legal protection at French and European levels. 

____________ 
 
 
Introduction 

La consultation de divers guides odonatologiques (D'AGUILAR &  DOMMANGET, 
1998 ; GRAND &  BOUDOT, 2006 ; DIJKSTRA, 2007) laisse apparaître que les 
connaissances concernant l'odonatofaune du département du Tarn sont encore très 
parcellaires, probablement en raison d'un défaut de prospection. Pour pallier cette 
situation et avec l'intention d'établir à moyen terme un atlas des Odonates de ce 
département, une communauté d'entomologistes locaux, amateurs et professionnels, se 
mobilise depuis 2010 pour inventorier les Odonates de ce territoire. 

Ces efforts de prospection ont déjà permis d'accumuler plusieurs données 
intéressantes [observation de Libellula fulva O.F. Müller, 1764, trouvée sur 2 sites en 
2011, et de Lestes dryas Kirby, 1890 dans les Monts de Lacaune en 2011, confirmation de 
la présence de Trithemis annulata (Palisot de Beauvois, 1807) en 2011 à Cambounet-sur-
le-Sor, participation au suivi de la migration d'Hemianax ephippiger au cours du 
printemps 2011]. Cette pression d'observation a conduit fin mai 2011 à la découverte 
d'une population de Coenagrion caerulescens (Fonscolombe, 1838). Ce Zygoptère est 
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connu uniquement sur le pourtour ouest-méditerranéen au Maghreb (Maroc, Algérie, 
Tunisie), au Portugal, en Espagne, en France et en Italie (BOUDOT et al., 2009). Pour 
autant, il ne bénéficie d'aucune mesure de protection légale, ni au niveau national où il est 
absent des articles 2 et 3 de l'arrêté du 23 avril 2007, ni au niveau européen, où il n'est pas 
mentionné dans la directive Habitats modifiée (directive 92/43/CEE du conseil du 21 mai 
1992 modifiée par la directive 97/62/CE du 8 novembre 1997 et la directive 2006/105/CE 
du 20 décembre 2006). Son statut est cependant jugé préoccupant par plusieurs auteurs. 
Ainsi, si RISERVATO et al. (2009) considèrent qu'il est l'objet d'une préoccupation mineure 
au niveau méditerranéen (LC selon les critères de l'IUCN), Kalkman et al. (2010) le 
considèrent quasi-menacé (NT selon les critères de l'IUCN) dans leur liste rouge des 
Odonates européens. Pour la France, Boudot et al. (1990) considèrent qu'il s'agit de l'une 
des espèces les plus rares du pays, et Dommanget et al. 2009 le classent en danger dans 
leur document préparatoire à une liste rouge des Odonates de France (EN selon les 
critères de l'IUCN). Ce dernier travail justifie que l'espèce soit incluse dans la liste des 17 
espèces concernées par le Plan National d'Action 2010-2013 en faveur des Odonates 
(Dupont, 2010). 

En France, la distribution géographique de l'espèce comprend la Corse, les régions 
Languedoc-Roussillon et Provence-Alpes-Côte d'Azur ainsi que quelques départements 
méridionaux d'autres régions dans lesquels elle est alors donnée en limite d'aire de 
répartition (Ardèche, Drôme, Aveyron, Hautes-Alpes) (GRAND &  BOUDOT, 2006 ; 
DUPONT 2010). Coenagrion caerulescens a également été observé dans le Tarn le 14 
juillet 1993 (DELIRY, 1994). 

A ces données, nous ajoutons ici l'observation d'une population dans le département 
du Tarn (Région Midi-Pyrénées). En effet, fin mai 2011, David Alquier, Evelyne et Jean-
Louis Haber, membres du groupe Odonates de la Ligue pour la Protection des Oiseaux du 
Tarn (LPO Tarn), adhérents de l'Office Pour les Insectes et leur Environnement de Midi-
Pyrénées (OPIE MP) et de la Société Française d'Odonatologie (SFO) inventorient des 
stations à Coenagrion mercuriale (Charpentier, 1840) dans ce département. Ils inspectent 
particulièrement les nombreux ruisseaux et fossés d'irrigation qui parsèment la plaine 
entre les communes de Couffouleux, Saint-Sulpice et Giroussens. À cette occasion, ils 
photographient le 29 mai 2011 une femelle d'agrion qui attire leur attention par le motif 
de son extrémité abdominale ne correspondant pas à C. mercuriale. Les clichés obtenus 
et communiqués à Cyrille Deliry et Jean-Pierre Boudot permettent rapidement de 
confirmer qu'il s'agit d'une femelle de C. caerulescens. Nous présentons ici le site sur 
lequel a été effectuée cette observation initiale ainsi que les résultats des observations 
complémentaires visant à estimer l'effectif de cette population et à en décrire les limites 
spatiales. 
 
Description du site 

La population de C. caerulescens identifiée est localisée sur la commune de 
Couffouleux (Fig. 1) principalement sur le ruisseau de la Saudrone, sur une section entre 
le lieu-dit « Palmato » et le lieu-dit « les Peyrades », à une altitude voisine de 120 m 
(43,791 °N 1,73 °E). Cette zone est essentiellement agricole (maïs, tournesol, lin) avec 
une forte tendance à utiliser les cours d'eau à des fins d'irrigation. La Saudrone, dont le 
cours principal a été détourné pour remplir une retenue d'irrigation, semble régulièrement 
« entretenue » et ses berges sont abruptes, conséquence probable d'un recalibrage. 

Sur le site initial de la découverte, la végétation aquatique et des bords du cours d'eau 
est développée et diversifiée avec notamment le plantain d'eau (Alisma plantago-
aquatica), la baldingère (Phalaris arundinacea), la grande ortie (Urtica dioïca), la 
Salicaire commune (Lythrum salicaria) mais aussi des espèces allochtones comme la 
Jussie (Ludwigia peploides) encore peu développée au moment des prospections. Le 
ruisseau est bordé d'une haie, plantée au moment du recalibrage du cours d'eau ; ce n'est 
donc pas une haie ancienne. Sur le second site qui abrite les plus grands effectifs de C. 
caerulescens (cf. ci-dessous), il n'y a pas de haie et la végétation aquatique est moins 
développée que sur le premier site. 
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Sur les bords du cours d'eau, les bandes enherbées imposées par la réglementation 
relative à la protection des milieux aquatiques contre les produits phytosanitaires (article 
L. 211-14 du Code de l'Environnement) sont plutôt bien respectées et de grandes portions 
de haies subsistent à proximité. Les berges sont ouvertes, il y a peu de ligneux et la strate 
herbacée est bien développée. 
 

 
 

Figure 1. Carte des zones prospectées. Les nombres dans les flèches indiquent  
les tailles estimées des populations en nombre d’individus. 

 
Observation de Coenagrion caerulescens 

Après la première observation du 29 mai 2011, un deuxième passage sur le site a été 
réalisé le 3 juin 2011 pour s'assurer qu'il ne s'agissait pas d'une femelle erratique. Cette 
deuxième visite a permis l'observation d'une quinzaine d'individus, dont plusieurs mâles. 
Un troisième passage a été réalisé le 4 juin 2011 en compagnie de Samuel Danflous pour 
valider l'identification de ces mâles par un examen des appendices anaux. Lors de ce 
passage, nous avons effectué un comptage sur environ 600 mètres le long du cours d'eau, 
à quatre observateurs (D.A., E.H., J.-L.H. et S.D.) et noté la présence de 120 individus de 
C. caerulescens (75 mâles et 45 femelles ; figure 2a et 2b) et 264 de C. mercuriale (227 
mâles et 37 femelles). Le 8 juin 2011, une visite du même cours d'eau a été effectuée 2 
km en amont du site initial. À cette occasion, un nouveau comptage a été réalisé sur un 
tronçon d'environ 500 mètres, à deux observateurs (D.A., M.F.) et avec capture 
temporaire des individus pour éviter les doubles comptages. Nous observons alors un 
total de 181 individus de C. caerulescens (151 mâles et 30 femelles) sur la portion 
explorée. Après notre retour au point de départ, de nombreux individus décollent à 
nouveau dans une section aval non encore contrôlée (non comptés). Un cinquième 
passage sur le ruisseau le 14 juin 2011 (un seul observateur, D.A.) a permis de noter que 
les imagos sont encore présents, avec au moins une centaine d'individus. Ce jour-là, a eu 



Martinia 52

lieu un incroyable ballet de tandems et de cœurs copulatoires de C. caerulescens et de C. 
mercuriale. 

La dernière visite effectuée sur le site le 30 juillet 2011 (D.A.) n'a permis d'observer 
que deux femelles de C. caerulescens, lesquelles subissaient de nombreuses tentatives de 
prédation de la part d'Enallagma cyathigerum (Charpentier, 1840). 

Dans nos prospections visant à définir les limites spatiales de cette population, seuls 
quelques individus de C. caerulescens ont été observés sur d'autres zones qu'aux environs 
immédiats de la Saudrone, l'observation la plus éloignée étant située à près de 2 
kilomètres de ce cours d'eau. De nombreuses prospections en bordure de zone n'ont pas 
permis de détecter la présence de l'espèce ailleurs que dans le secteur rapporté ici. Les 
recherches effectuées le 13 juin 2011 (S.D.) ne nous ont pas permis de retrouver l'unique 
autre population départementale signalée par Deliry (1994) sur la commune de 
Montvalen. Aucune autre population intermédiaire n'a été découverte sur la commune de 
Giroussens.  
 
Cortège Odonatologique associé à C. caerulescens sur la Saudrone 

Sur la portion de la Saudrone explorée, nous avons caractérisé l'Odonatofaune 
présente. Nous y avons recensé 19 espèces, 11 Zygoptères et 8 Anisoptères (tableau 1). 
 

Espèces Statut* Observations 
Calopteryx virgo meridionalis (Selys, 1873)  Moins de 10 individus 
Calopteryx xanthostoma (Charpentier, 1825)  Individu isolé 
Coenagrion caerulescens (Fonscolombe, 1838) Déter. ZNIEFF Population évaluée à plus de 300 

individus 
Coenagrion puella (Linnaeus, 1758)  Individu isolé 
Coenagrion mercuriale (Charpentier, 1840) Protection 

partielle 
L'agrion le plus représenté sur le 
linéaire du premier comptage, avec 
chiffre record pour le Tarn de 264 
individus sur 600 mètres 

Enallagma cyathigerum (Charpentier, 1840)  Moins de 10 individus lors de la 
découverte et plusieurs dizaines en 
fin de présence de C. caerulescens 

Pyrrhosoma nymphula (Sulzer, 1776)  Entre 10 et 20 individus 
Platycnemis acutipennis (Selys, 1841)  Moins de 10 individus sur la totalité 

du linéaire étudié 
Platycnemis latipes (Rambur, 1842)  Individu isolé 
Platycnemis pennipes (Pallas, 1771)  Individu isolé 
Ischnura elegans (Vander Linden, 1820)  1 ou 2 individus de cette espèce 

pourtant commune dans le 
département 

Libellula fulva (Müller, 1764) Déter. ZNIEFF 3 individus (2 femelles et 1 mâle) 
Libellula depressa (Linnaeus, 1758)  1 ou 2 individus en patrouille 
Oxygastra curtisii (Dale, 1834) Protection 

intégrale 
2 ou 3 individus en visite (individus 
probablement issus de la rivière 
Tarn voisine) 

Anax imperator (Leach, 1815)  1 ou 2 individus en patrouille 
Crocothemis erythraea (Brullé, 1832)  Quelques individus sur la totalité du 

linéaire étudié 
Orthetrum brunneum (Fonscolombe, 1837)  De 30 à 50 individus sur la totalité 

du linéaire étudié 
Orthetrum coerulescens (Fabricius, 1798)  Individu isolé 
Sympetrum striolatum (Charpentier, 1840)  Individu isolé et exuvies 

 

Tableau 1. Liste des espèces rencontrées sur un tronçon d’environ 500 m du ruisseau de la 
Saudrone (commune de Coufouleux, département du Tarn) entre le lieu-dit « Palmato » et le lieu-dit « 

les Peyrades » (synthèse des observations réalisées les 3 et 14 juin et le 31 juillet 2011).  
* Déter. ZNIEFF : espèce déterminante pour la définition des Zones Naturelles d'Intérêt Écologique, 

Floristique et Faunistique en Midi-Pyrénées (CREN MP, DREAL MP, 2004). Protection intégrale : 
Espèce protégée au titre de l'article 2 de l'arrêté du 23 avril 2007 relatif à la protection des Insectes 
en France. Protection partielle : Espèce protégée au titre de l'article 3 de l'arrêté du 23 avril 2007 

relatif à la protection des Insectes en France. 
 


